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AIDE À LA LECTURE


Ce rapport comporte un sommaire synthétique ci-après et une table des matières détaillée.


Chaque chapitre est pensé dans son autonomie. Il comporte un résumé synthétique en page titre et s’appuie sur une introduction, une conclusion puis des « conditions de réussite » encadrées en bleu.


Dans chacun des chapitres, le lecteur trouvera en caractères gras un certain nombre de jalons au développement, en marge et en bleu des indications remarquables. Des figures et des tableaux sont également disponibles. Enfin, des encadrés sur fond bleu permettent d’identifier les témoignages ou les exemples de pratiques et de situations observées dans les Associations intermédiaires adhérentes à COORACE.




Crédit illustration de la couverture : The Delphian Society, The World’s Progress, Part III (Hammond, IN: W. B. Conkey Company, 1913)
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AVANT-PROPOS




AUJOURD’HUI TRENTENAIRES, LES ASSOCIATIONS INTERMEDIAIRES (AI) sont présentes sur l’ensemble du territoire national, y compris dans les territoires d’outre-mer. Leur maillage territorial est unique, à la fois en zone rurale et en zone urbaine. Les AI sont devenues, outre des acteurs de l’emploi pour tous, de véritables acteurs économiques à part entière. Dans certaines communes, elles sont même les principaux employeurs. Avec un chiffre d’affaires cumulé estimé à 400 millions d’euros par an, les AI contribuent au développement des territoires.





LES AI COORACE EN QUELQUES CHIFFRES


Avec 300 associations intermédiaires adhérentes au réseau, soit presque 60 % de ses entreprises solidaires adhérentes, COORACE est la première fédération d’AI en France.


Les quelque 50 000 nouvelles personnes accueillies en 2016 dans les AI COORACE reflètent l’importance de leur fonction « accueil ». Lieu d’écoute, elles emploient 1 800 salariés permanents, dont la mission est, en plus de l’accueil et de l’orientation des personnes (vers un parcours d’accompagnement dans l’AI, ou bien dans un autre type de structure), l’accompagnement professionnel et personnel tout au long du parcours d’insertion, voire plus.


Cette approche globale a permis à nos AI d’atteindre un taux de sortie vers l’emploi durable de 33 % en 2016. Elles ont par ailleurs réalisé un chiffre d’affaires moyen annuel de 647 000 euros1 sur cette même période.


Encore aujourd’hui, l’Association intermédiaire est perçue comme un sas, un tremplin vers l’emploi durable ou, à défaut, vers une autre structure de l’IAE. Et pourtant, la pratique du terrain et les travaux menés en régions ont montré une véritable mutation du rôle de l’Association intermédiaire (acteur de proximité, défricheur de talents, employeur de dernier ressort) dont la consécration que nous appelons de nos vœux permettrait de satisfaire encore mieux les besoins des demandeurs d’emploi et des personnes précarisées.


L’Association intermédiaire portée par COORACE se présente comme un employeur d’insertion qui assure l’accueil dynamique d’un public diversifié et construit un projet professionnel sur mesure adapté aux besoins des salariés. Le réseau COORACE souhaite également faire reconnaître son rôle subsidiaire d’employeur solidaire du territoire proposant des emplois durables.


L’accueil dynamique, le projet professionnel et l’emploi durable constituent le socle de l’action :




	
L’accueil dynamique du public permet non seulement à l’Association intermédiaire d’accueillir, d’orienter et d’effectuer un diagnostic global de situation mais également de fournir des missions de travail « test » ou des « coups de pouce2 » selon les besoins du demandeur d’emploi.


	
L’accompagnement socioprofessionnel et la sécurisation des parcours sont essentiels pour mener à bien la mission d’insertion. Le réseau compte aujourd’hui de nombreuses initiatives inscrites dans une démarche plus longue et globalisante. L’allongement des durées de parcours et les nécessités de formation incitent au recours d’outils contractuels diversifiés et adaptés.


	
L’emploi durable pour le public sédentarisé3 : de nombreuses associations intermédiaires proposent des alternatives à l’emploi classique pour des publics sédentarisés spécifiques. Il est nécessaire d’approfondir les réflexions sur un cadre juridique adapté.





UN CHANTIER ENGAGÉ EN AOUT 2015


Ce travail est le fruit d’années de recherche et de recensement des pratiques innovantes des adhérents COORACE et de la Fédération des acteurs de la solidarité (FAS), après étude de leur impact et utilité sociale.




	Piloté par le conseil d’administration et le bureau, avec la participation sous différentes formes de nombreux adhérents, des délégués régionaux et de salariés du siège, d’administrateurs ;


	des groupes de travail animés par le national, des apports des régions, un « tour de France » sur le sujet, un travail lors de séminaires.





UNE JOURNÉE NATIONALE ORGANISÉE LE 8 JUIN 2016


Cette journée a été organisée avec la participation des pouvoirs publics et des partenaires (DGEFP, CGET, CFDT, FAS, etc.), pour présenter le fruit de ces travaux et formaliser dans un document de synthèse une description des différentes missions remplies par les AI dans leur territoire, sous l’intitulé « projet AI portée par COORACE ». Il ne s’agit pas de poser un modèle unique, mais - au travers d’un canevas - de se doter des outils de lecture pour mieux connaître, comprendre et structurer les missions et les actions développées par les AI.


La restitution des travaux et du projet qui en découle a lieu à l’occasion du 18e congrès COORACE à la Cité des sciences et de l’industrie à Paris.


Le rapport permet :




	de mieux qualifier la notion « d’accueil dynamique en AI » et de quantifier les heures, les personnes investies dans l’accueil des publics ;


	d’illustrer les expériences menées par les adhérents pour mener à bien une « pédagogie de l’alternance » en mobilisant différents types de contrats et de leviers dans l’intérêt de la personne accompagnée, jusqu’à proposer des solutions d’emploi durable dans certaines situations (personnes, territoires).





En outre, ce rapport confirme et souligne :




	que l’AI se distingue parmi les structures de l’IAE par sa fonction accueil : un passage essentiel permettant soit de répondre aux enjeux de l’accès aux droits, soit de répondre par un accompagnement social et professionnel croisé à la mise en emploi, soit d’être simplement reçu et orienté vers le bon interlocuteur ;


	
que l’AI agit en complémentarité avec les autres acteurs de l’IAE et qu’elle est souvent à l’origine des créations de nouvelles structures pour apporter des réponses adaptées ;


	qu’elle répond à des contextes très différents les uns des autres, en innovant et en s’adaptant avec habileté aux évolutions des besoins des personnes et des territoires.






En ce sens, l’AI peut être considérée comme une organisation « agile4 ».


COORACE souhaite aller plus loin en se basant sur les analyses de ce rapport, pour créer les conditions optimales qui permettront à l’AI de mettre toute son action au service des publics. La fédération, au sein de ce rapport, formule des propositions claires, « les conditions de la réussite », afin de libérer tout le potentiel des associations intermédiaires, au cœur des territoires.


Jean Burneleau, Françoise Leroy et Éric Beasse





1. Les chiffres d’affaires varient de 50 000 euros à 2 800 000 euros.


2. Forme d’accompagnement visant à répondre à des besoins urgents et temporaires.


3. Personnes salariées depuis plus de 24 mois par l’AI.


4. Ce concept, utilisé pour le titre de ce rapport, fait écho aux récents travaux de Lahasane Ouhki sur les GES : « … ces structures [sont] agiles et [répondent] aux différents critères suggérés, dont la capacité de réactivité de lecture de son environnement, de son marché et cette capacité d’apprentissage, au travers de sa réflexivité, son adaptation, sa flexibilité favorisée par les expérimentations originales que ces structures proposent ». OUHKI L. (2017). Organisation agile dans les groupements économiques solidaires, Master Management des petites et moyennes entreprises et économie sociale et solidaire, université de Rouen - IAE de Rouen.




PENSER L’ASSOCIATION


INTERMEDIAIRE PORTÉE


PAR COORACE


_ RÉSUMÉ


Créée dans les années 1980, l’AI constitue l’une des structures de l’Insertion par l’activité économique. Au carrefour des problématiques relatives à l’insertion professionnelle des personnes éloignées de l’emploi et l’inclusion sociale de celles confrontées à des précarités, l’AI réinterroge le rapport entre besoins collectifs non satisfaits et offre de services dans les territoires.


Dans un contexte où les frontières entre « emploi » et « non-emploi » sont de plus en plus floues, le positionnement de l’AI, entre objectif d’emploi durable et sécurisation des parcours, n’a jamais été aussi éprouvé qu’aujourd’hui.


À travers une documentation vaste, de nombreuses sources quantitatives et qualitatives, les « trois blocs » définis par « l’AI portée par COORACE » - accueil dynamique, parcours professionnel et emploi durable - sont interrogés à l’échelle des territoires. Cette ouverture méthodologique permet de déterminer le questionnement et les données nécessaires pour rendre compte, au plus juste, des Associations intermédiaires, de leurs fonctions, de leurs activités et de leurs impacts sur les personnes et les territoires.
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